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Chères Laurentines, Chers Laurentins,

Nous vous souhaitons une bonne et belle rentrée, dans la joie 
et la bonne humeur ! Ce n’est pas une formule mais un réel 
encouragement à être heureux et positif dans votre vie de 
tous les jours ici à Saint-Laurent-du-Var, dans une ville où  
il fait bon vivre, avec vos familles, vos voisins et vos amis.  
Malgré les mauvaises nouvelles et les difficultés du quoti-
dien, gardons toujours à l’esprit que nous avons la chance  
de vivre dans un grand et beau pays, dans une démocratie 
généreuse, et regardons toujours le verre à moitié plein !
Nous sommes heureux d’être à vos côtés lors de cette  
rentrée pour vous accompagner et vous aider à vivre bien 
dans notre ville. Vous pouvez commencer par découvrir et 
vous emparer de notre nouvelle saison culturelle toujours 
riche et originale ! Vous pourrez ainsi profiter du Festival du 
Polar désormais les 14 et 15 octobre et de nombreux spec-
tacles et concerts qui jalonnent cette rentrée. Ces occasions, et 
bien d’autres encore, font le sel de notre « vivre ensemble » 
et nous permettent de partager le plaisir de vivre dans une 
ville agréable où l’on se reconnaît et où l’on se respecte.
Accompagner vos enfants dans nos crèches et nos écoles 
pour qu’ils puissent bien grandir et s’épanouir, c’est l’une des 
missions les plus importantes de chaque commune et vous 
savez combien nous y sommes attentifs ici à Saint-Laurent-
du-Var. Et comme chaque année, la rentrée de septembre est 
l’occasion de nouvelles rencontres et de nouvelles joies. Vous 
savez que nous sommes là, avec nos équipes, pour vous 
rendre plus facile et plus douce cette nouvelle étape clé dans 
la vie de nos familles. Nos équipes et moi-même sommes 
également là pour vous protéger. Nous avons encore tous en 
mémoire les intempéries meurtrières de la « Tempête Alex » 
survenue le 2 octobre 2020 qui a causé le décès de 6 per-
sonnes et engendré des dégâts matériels colossaux. Dans le 
cadre de la prévention des risques, nous avons travaillé  
à l’élaboration d’un document d’information communal sur 
les risques majeurs (Dicrim) que vous pourrez consulter et 
surtout conserver précieusement chez vous puisqu’il est  
encarté dans ce numéro de notre magazine municipal.
Enfin, nous sommes également présents pour accompagner 
celles et ceux qui vivent et travaillent à Saint-Laurent-du-Var 
(ou ailleurs), c’est aussi notre mission afin que chacune et  

JOSEPH SEGURA, MAIRE DE SAINT-LAURENT-DU-VAR,
PRÉSIDENT DÉLÉGUÉ DE LA MÉTROPOLE NICE CÔTE D’AZUR, CONSEILLER DÉPARTEMENTAL

ÉDITO
C’est la rentrée !

chacun puisse profiter pleinement d’un cadre de vie de qua-
lité dans la ville qu’il ou elle a choisie. Cette ville que nous 
aimons, nous voulons avec vous la rendre encore plus belle  
et plus agréable à vivre. Dès ce mois de septembre, nous 
pourrons profiter de nouveaux aménagements et équipe-
ments pour le bien-être de chacun.
Après celle du stade Léon Bérenger, ce sont les pelouses du 
stade des Iscles rebaptisé « Complexe Sportif Olivier Allo » 
entièrement rénovées et plus confortables qui accueillent 
dès cette rentrée les joueurs de rugby du Stade Laurentin 
ainsi que des équipes qui ont participé à la 10e Coupe du 
Monde de l’histoire, pour leur permettre de s’entraîner dans 
les meilleures conditions et de réaliser de nouveaux exploits ! 
Nous avons ainsi fêté avec nos amis rugbymen cette nouvelle 
réalisation, qu’ils attendaient de pied ferme. 
À vos agendas et belle rentrée !
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1.  LA SAINT-LAURENT FÊTÉE ENTRE 
TRADITION ET MODERNITÉ !

Chaque année, la commune organise une série d’animations pour 
honorer comme il se doit son Saint-Patron. Le 10 août, Saint-
Laurent-du-Var était donc en fête ! Une Saint-Laurent qui s’est  
déroulée entre tradition et modernité. Tradition d’abord avec  
l’incontournable procession dans les rues du vieux-village, suivie  
de la messe célébrée au cœur de l’église. Tradition toujours avec  
la cérémonie au monument aux morts et le discours du maire,  
Joseph Segura, qui s’est attaché cette année à défendre les valeurs 
de respect et de « vivre ensemble », suivis d’un pot de l’amitié offert 
aux Laurentins dans le parc Layet. Modernité enfin avec le grand 

concert gratuit des Material Girls, qui ont fait chanter et danser  
le public en soirée sur les plus grands tubes de « la reine de la pop » 
Madonna. Un beau succès populaire !

2.  LA SCULPTURE « CORMORANS – RÊVE » 
INAUGURÉE SUR L’ESPLANADE  
DES GOÉLANDS

Un cormoran a fait son apparition sur l’esplanade des Goélands ! 
Intitulée « Cormorans – Rêve », cette sculpture est l’œuvre de  
l’artiste Pari Ravan, qui en a fait don à la commune. De couleur bleue 
et de dimension 1,10 x 0,90 cm, elle représente un oiseau qui  
déploie ses ailes. L’inauguration de l’œuvre s’est faite en présence 

RETOUR    EN IMAGES
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de l’artiste, du maire, Joseph Segura, et de nombreux élus. La  
sculpture se trouve à proximité du poste de secours et du dispositif 
Handiplage.

3.  HARPSODY ORCHESTRA SÉDUIT  
LE PUBLIC LAURENTIN !

Dans le cadre des Soirées Estivales du Département des Alpes- 
Maritimes, les chanteurs et musiciens de la formation Harpsody  
Orchestra ont donné un concert gratuit sur le parvis de l’hôtel de 
ville. L’occasion pour le public, venu en nombre, d’apprécier les  
reprises des classiques de Michael Jackson, Prince, Bryan Adams, 
Police, Lionel Richie et bien d’autres grands noms de la chanson !

4.  SAINT-LAURENT-DU-VAR 5E MEILLEURE 
STATION BALNÉAIRE  
DE LA MÉDITERRANÉE !

Avec une note de 16,02/20, Saint-Laurent-du-Var se classe 5e  
meilleure station balnéaire de la Méditerranée selon une enquête 
du journal Le Parisien. Le quotidien a effectué ce classement en 
compilant une trentaine de critères : météo, prix du logement, 
transports, commerces, nombre et qualité des plages, activités  
proposées… Le classement détermine ainsi les communes du littoral 
où l’on peut partir en vacances au meilleur rapport qualité/prix. 
Cette 5e place récompense le travail effectué par les agents et 
l’équipe municipale dirigés depuis 2014 par Joseph Segura.

RETOUR    EN IMAGES
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3 4
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Fin de mandat pour les dynamiques élus du CMJ !
Le mandat des jeunes conseillers municipaux de Saint-Laurent-du-
Var s’est achevé après deux années particulièrement intenses et 
enrichissantes. Les jeunes élus ont en effet participé à de nom-
breuses commissions pour travailler sur des projets concrets, mais 
ils ont aussi été investis dans la vie de la commune en prenant part 
aux commémorations, cérémonies citoyennes et autres événements 
laurentins avec, en point d’orgue, un déplacement à Paris. Bravo à 
eux pour leur investissement et place désormais à l’élection du 
nouveau conseil municipal des jeunes !

L'ACTU    EN BREF

La ville poursuit son déploiement de bornes 
de recharge électrique
Joseph Segura, maire de Saint-Laurent-du-Var, et Thomas Berettoni, 
premier adjoint délégué à l’aménagement et aux transports, se 
sont rendus au chemin des Rascas pour tester la nouvelle borne 
de recharge pour véhicules électriques implantée sur la commune. 
Dans le cadre de sa politique de déploiement des bornes élec-
triques, menée avec la métropole Nice Côte d’Azur, la ville sou-
haite réaliser un véritable "maillage" et envisage la création de  
25 à 30 sites supplémentaires à l'horizon 2026. Ils viendront com-
pléter les 6 sites actuellement disponibles sur la commune.

Tir à la carabine : un Laurentin champion du Monde !
Le Laurentin Romain Aufrère, 18 ans, est devenu champion du 
Monde junior dans l'épreuve du tir à la carabine 50 m 3 positions. 
Une magnifique médaille d'or qu'il a décrochée à l'occasion des 
championnats du Monde juniors de Changwon, en Corée du Sud. 
Romain a d'ailleurs réalisé un authentique exploit puisqu'il est  
revenu de ces Mondiaux avec... 3 médailles ! Deux en or (tir à 10 m 
et tir à 50 m 3 positions) et une en argent (10m en équipe mixte).  
Le jeune champion a été accueilli en héros à l’aéroport par une 
délégation où l’on notait la présence de Joseph Segura, maire de 
Saint-Laurent-du-Var !
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L'ACTU    EN BREF

Médaille de la ville pour trois agents  
de la police municipale
Le 11 juin dernier, l'agent de surveillance Gaëlle Bonaldi, le brigadier- 
chef principal Anthony Gatier et le brigadier-chef principal  
Yves Arquillère ont sauvé une personne désespérée qui avait 
enjambé la rambarde de sécurité du pont de l'autoroute A8 au 
boulevard Jean Ossola et menaçait de se jeter sur les voies. Un 
acte héroïque qui a été salué par Joseph Segura, maire de Saint-
Laurent-du-Var, à l’occasion de la cérémonie du 14 juillet. Les trois 
agents ont été honorés pour leur courage, leur sang-froid et leur 
professionnalisme et ont reçu la médaille de la ville.

La cuvée 2023 du miel de Saint-Laurent-du-Var 
récoltée !
En août, le service des espaces verts a procédé à la récolte du 
miel de Saint-Laurent-du-Var sur les 7 ruches que compte la com-
mune sur le site du moulin des Pugets. En tout, 70 kg du précieux 
nectar ont été collectés et permettront de confectionner des pots 
pour des cadeaux protocolaires ou à destination des scolaires et 
du CCAS. Rappelons que le miel de Saint-Laurent-du-Var – qui a 
obtenu le 2e prix du concours national « Villes de miel » – n’est pas 
commercialisé mais vendu uniquement à l’occasion du Téléthon, 
au profit de l’association française contre les myopathies (AFM).
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AMÉNAGEMENT DE  
LA ROUTE DE LA BARONNE 
AU NIVEAU DE LA MONTÉE 
DE LA TOUR   
Dans l’objectif de réduire la vitesse des 
véhicules et de sécuriser la traversée  
piétonne, une portion de la route de la  
Baronne, au niveau de la montée de la Tour, 
a fait l’objet d’un aménagement. Un plateau 
traversant a ainsi été créé après réfection 
de la chaussée. Un quai bus a également 
été installé à cet endroit, ainsi qu’une  
reprise de l’éclairage public. Montant de 
l’opération : 195 000 € TTC.

Ces derniers mois, la ville de Saint-Laurent-du-Var a initié une série de travaux sur différents secteurs 
de la commune. L’objectif étant d’embellir la ville et d’améliorer le quotidien et la qualité de vie des 
habitants. Retour sur quelques chantiers menés sur le territoire laurentin…

CRÉATION D’UN TROTTOIR 
ROUTE DE LA BARONNE
Ce trottoir a été créé en continuité du 
giratoire entre la route de la Baronne et 
le chemin de la Digue, réalisé en 2021. La 
création de ce trottoir de 120 m a néces-
sité la réalisation d’un mur de soutène-
ment et s’est accompagnée d’une réno-
vation de l’éclairage public et de la pose 
d’un enrobé noir. Le montant total des 
travaux s’élève à 225 000 € TTC. 

DES TRAVAUX
POUR AMÉLIORER ET EMBELLIR LE QUOTIDIEN DES LAURENTINS !

RÉNOVATION DU BÂTIMENT DE LA RUE DE L’ANCIEN PONT
Au terme d’un vaste chantier, le bâtiment de la rue de l’Ancien Pont, qui abritait auparavant 
la Trésorerie, a été totalement rénové pour « se transformer » en hôtel de ville annexe.  
Il accueille aujourd’hui des services municipaux ainsi que la Maison France Services ou  
encore la conseillère numérique (voir p. 24-25). Le trottoir qui longe le bâtiment a été refait 
à neuf (coût 30 000 €) et le point de collecte – qui engendrait trop souvent des dépôts 
d’encombrants – a été supprimé. À la place, des plantations vont prochainement faire leur 
apparition.
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L’EXTENSION DU CIMETIÈRE 
SAINT-MARC SUIT SON COURS
Grâce à d'importants travaux menés sur une  
parcelle contiguë au cimetière existant, de  
nouveaux emplacements seront prochainement 
créés pour nos défunts : caveaux (4 à 9 places), 
cavurnes, enfeus et colombariums. Un jardin du 
souvenir sera également construit. Ce projet, 
que le maire, Joseph Segura, a voulu très quali-
tatif, suit son cours avec la mise en œuvre des 
revêtements (enrobé, habillage de pierres, mise 
en peinture…), avant la plantation des arbres et 
des massifs.

AMÉNAGEMENT DE  
LA COUR DE LA MAISON 
DE LA FAMILLE
La cour de l’ancienne crèche Lei  
Pitchoun, devenue aujourd’hui la 
Maison de la famille, fait l’objet d’un 
réaménagement de grande ampleur. 
Celle-ci va en effet être transformée 
en un véritable jardin pédagogique. 
On y retrouvera à terme une aire de 
jeux avec du gazon et des copeaux de 
bois, une piste en béton imprimé, un 
potager ainsi qu’un jardin sensoriel. 
Le tout sera agrémenté d’un mobilier 
ludique.

LE GIR TOUJOURS  
EN ACTION !
Depuis le début de l’année 2023, le 
Groupe d’Intervention Rapide (GIR) a 
réalisé 600 actions sur la commune !  
Les agents municipaux ont notamment 
effectué 226 interventions sur des 
bancs publics (dépose, rénovation, 
pose), recouvert plus de 35 m2 de tags, 
posé 7 nouvelles corbeilles, rénové 11 
poteaux et 44 potelets, enlevé 45 m3  
de déchets et dépôts, supprimé 46 affi-
chages sauvages et réalisé une soixan-
taine d’interventions sur les plages  
(nettoyage estival, interventions sur les 
douches, signalisation…) Le GIR œuvre 
au quotidien pour préserver la qualité 
de vie des Laurentins !

AVANT

APRÈS
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UNE RENTRÉE
EN TOUTE SÉRÉNITÉ

Chaque année, le rituel est le même : les enfants remplissent leurs cartables après avoir affûté leurs 
fournitures. De son côté, la municipalité laurentine, autour de Joseph Segura, Maire de la commune,  
a préparé cette rentrée afin que les quelque 2 800 petits Laurentins (1 752 enfants en élémentaire et  
1 001 en maternelle) soient accueillis dans les meilleures conditions au sein des 9 écoles maternelles 
et 10 élémentaires recensées à Saint-Laurent-du-Var (71 classes élémentaires et 39 maternelles).
Une exception, cependant, une quarantaine le sont hors de la commune, mais la municipalité participe 
à leurs frais de scolarisation.
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UNE CONVENTION TERRITORIALE 
GLOBALE
Accompagner les tout-petits,  mais aussi leurs parents, constituera 
l’objectif principal. 
La Convention territoriale globale sera un outil indispensable pour 
l’atteindre. « Il s’agit d’une démarche stratégique partenariale entre 
la CAF et les villes de Saint-Laurent-du-Var, Cagnes-sur-Mer et 
Vence, afin d’élaborer le projet de territoire pour le maintien et  
le développement des services aux familles, et la mise en place de 
toute action favorable aux habitants du territoire et aux allocataires 
dans leur ensemble », poursuit l’Adjointe au Maire. « Elle couvre la 
petite enfance, la jeunesse, le soutien à la parentalité, l’animation de 
la vie sociale, l’accès aux droits et l’inclusion numérique, le loge-
ment, la prise en compte du handicap… »

SOUTIEN À LA PARENTALITÉ
« Depuis de nombreuses années, la ville s’engage fortement autour 
des actions de parentalité. Des projets en collaboration avec l’Édu-
cation nationale, en partenariat avec l’ARPAS et la participation  
active des parents d’élèves existent déjà et seront reproduits  
encore cette année comme le programme de soutien aux familles et 
à la parentalité avec le partenariat du CODES et les équipes des 

directions de la petite enfance et de l’Éducation Jeunesse »,  
explique Brigitte Lizée-Juan. Ce programme apportera à l’ensemble 
des familles laurentines des outils pour développer leurs compé-
tences parentales auprès de leurs enfants âgés de 3 à 6 ans. Douze 
familles en bénéficieront. Ce qui leur permettra, notamment, de  
valoriser les compétences parentales et favoriser l’épanouissement 
et le bien-être de l’enfant, de débattre, de partager et beaucoup 
d’autres choses indispensables aux enfants et à leurs parents.

545 000 EUROS POUR EMBELLIR  
NOS ÉCOLES
Le service des travaux n’a pas chanté tout l’été. Pas cigale non plus, 
la municipalité a investi 545 000 euros (contre 232 300 l’an dernier) 
afin d’embellir nos écoles. Brigitte Lizée-Juan, en collaboration 
étroite avec Danielle Hebert, adjointe en charge des travaux, et  
selon la volonté du Maire, Joseph Segura, a dressé un plan estival 
destiné à redorer les établissements scolaires. « Les services tech-
niques et Éducation et les agents des ateliers municipaux ont  
répondu non seulement aux besoins des enfants mais aussi à ceux 
des enseignants et des directeurs d’établissement ». Les besoins 
clairement identifiés, les actions ont ensuite été ciblées. Un travail 
remarquable qui a redonné le sourire à tout le monde en cette  
rentrée 2023.

Cette rentrée, donc, avec le même leitmotiv, chaque année, inscrit au tableau noir : « Tout préparer dans l’intérêt de 
l’enfant et participer à son épanouissement », explique Brigitte Lizée-Juan, adjointe au Maire, qui a parmi ses déléga-
tions l’Enfance, l’Éducation et la Jeunesse. Un mot d’ordre fort heureusement facilité par les conditions sanitaires 

largement améliorées, même si « la vigilance reste évidemment de mise ». La menace Covid – quasiment – écartée, le cadre 
de travail nettement amélioré par des travaux estivaux (lire par ailleurs), les jeunes Laurentins ont donc fait leur retour sur  
les bancs avec le sourire. Et avec de nombreux projets pédagogiques, ateliers et animations, à mener à bien, concoctés par 
la municipalité et l’équipe éducative ! « Nous serons à l’écoute des enfants et de leurs parents », annonce Brigitte Lizée-Juan. 
En voici la liste non exhaustive…
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Les travaux de l’été
• Toutes crèches et écoles :
- Remise à jour des diagnostics amiante : 40 000 €
- Maintenance diverse faite par les ateliers 

• École élémentaire Louis Ravet : 120 000 €
- Remplacement des luminaires
- Remplacement du faux plafond
- Climatisation des salles

• École élémentaire Sainte-Pétronille : 10 000 €
-  Modification des réseaux électriques  

et remplacement des tableaux

• École élémentaire René Cassin
-  Modification et rehausse des clôtures extérieures :  

30 000 €
-  Rénovation classe 1  (peinture/ éclairage/ faux plafond) :  

7 000 €
- Reprise des soubassements en salle tatamis 

• École maternelle René Cassin
- Pose vidéo-projecteur 

• École maternelle Les Bigaradiers
- Reprise du sol du couloir (1er étage) : 24 000 €
- Peinture du couloir (1er étage) : 5 000 €

• École élémentaire Michelis 2
-  Remplacement des faux plafonds des cages d’escalier :  

10 000 €
- Réparation réseau de chauffage : 5 000 €
- Transfert de la structure ombrageant à Michelis : 3 806,40 € 
- Mise en place de brise soleil orientable phase 2 : 100 000 €

• École élémentaire Gare 1
- Mise en place d’un télé report sur la chaufferie : 3 000 €
-   Mise en place des évacuations des climatisations portatives  

(1er étage)
- Mise en place d’arrêts d’urgence : 3 000 €

• École maternelle Pasteur
- Mise en place d’une climatisation en classe 4 : 5 000 €

• École élémentaire Castillon 2
- Reprise des enduits du préau : 10 000 €
-  Reprise des sols bureau direction, bibliothèque et classes :  

34 000 €
- Rehausse garde-corps

• École maternelle Castillon 2
- Mise en place de tôles perforées le long de la clôture 

• École élementaire Castillon 1
- Peinture sas entrée : 1 000 €

• École maternelle Gabriel Ferrer
- Mise en place d’une pergola bioclimatique : 30 000 €

• École maternelle Les Plans
- Changement d’une structure : 22 347,02 €

• Crèche Les Lutins
- Aménagement de la cour arrière : 49 377 €

• Créche Lou Nistou
- Déplacement et pose d’un store : 2 000 €
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PLANS DE VÉGÉTALISATION ET  
DE RAFRAÎCHISSEMENT DES ÉCOLES : 
TOUS LES VOYANTS SONT AU VERT !
La canicule a de nouveau frappé et les températures ont grimpé 
au cours de cet été. La Ville, plus que jamais soucieuse du bien-
être des petits Laurentins, a élaboré deux plans, un dédié à la  
végétalisation, l’autre au rafraîchissement des écoles pour leur 
ôter tout désagrément dû à la chaleur.
Pour le plan de végétalisation, destiné à retrouver la perméabilité 
des sols et planter des arbres (espaces frais et préservation de  
la biodiversité), une première opération a eu lieu dans la cour de 
la Maison de la Famille. Celle de Michelis 1 suivra. Puis, le groupe 
de la Gare.
Pour celui de rafraîchissement, l’équipement des bâtiments en 
climatisation ou dispositifs permettant d’assurer de la fraîcheur 
est prévu à la maternelle Montaleigne (pose climatisation),  
Michelis 2 (pose de brise soleil orientable), Ravet (pose de blocs 
de clim), Ferrer (pose d’une pergola bioclimatique dans la cour), 
Lou Nistou (pose de stores). 

UNE NUTRITION ÉTOILÉE
Chaque année, des menus de très grande qualité sont concoctés 
et proposés aux petits Laurentins. Municipalité, agents et chefs 
mettent les petits plats dans les grands pour que les enfants 
puissent déguster les meilleurs aliments. « Le bien-être des éco-
liers est essentiel », appuie l’adjointe à l’Éducation. Bio, bon et 
équilibre alimentaire : tout le monde remet le couvert en ce début 
d’année scolaire, y compris des diététiciennes spécialisées dans 
ce domaine. 
« Menus variés et équilibrés, aliments hygiène, nous sommes  
attentifs à tout cela, poursuit l’adjointe. La nutrition des enfants 
est une action très importante que nous menons également dans 
le cadre de notre label Ville amie des enfants ».
La nutrition, à Saint-Laurent-du-Var mérite réellement d’être  
étoilée.

UNE DÉMARCHE PRÉVENTIVE  
MAIS AUSSI UNE ÉDUCATION
Bien manger, c’est être en bonne santé. Cela permet en tout cas 
de prévenir des problèmes qui pourraient surgir. Et cela s’apprend !
« Nous allons continuer à mettre en place une éducation et une 
sensibilisation en alimentation durable. Toujours une priorité !
Ainsi, le programme petit-déjeuner au sein des écoles se poursui-
vra », annonce Brigitte Lizée-Juan.
Rappelons que 3 507 petits-déjeuners ont été servis durant la 
dernière année scolaire. 
Mais pour impliquer davantage encore les enfants, une Commission 
menus va être mise en place en les y intégrant. 
« Des conférences interactives ludiques seront également organi-
sées, par exemple les 9 et 10 octobre, avec la société Bio-sphère, 
à destination de plus de 950 enfants. Au programme : nos rations 
quotidiennes ; l’équilibre alimentaire ; agriculture traditionnelle, 
intensive et de très nombreux autres thèmes. Enfin, des challenges 
appelés “les mini-fourchettes d’or”, complèteront ce dispositif. »
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LA CHARTE DES ATSEM 
Le personnel enseignant et les ATSEM sont solidaires et doivent 
s’adapter en permanence. L’an dernier, un parcours de formation 
commun a été proposé aux professeurs des écoles et aux ATSEM 
avec l’aide du service éducation jeunesse de Saint-Laurent-du-Var, 
de l’Inspection de l’Éducation nationale de Cagnes-sur-Mer et de la 
Mission Maternelle 06.
« L’élaboration de cette charte en cours a permis de réfléchir sur  
la complémentarité professionnelle. Elle se veut être un guide pour 
entretenir des relations de qualité entre les agents territoriaux et  
les agents de l’État pour clarifier les rôles, tâches et responsabilités 
de chacun au bénéfice des élèves et pour assurer le bien-être de 
tous au sein de l’école », éclaire l’adjointe à l’Éducation.
« La rentrée 2023 verra la concrétisation de cette charte, la Ville a 
d’ailleurs recruté en interne une responsable des ATSEM afin de 
continuer à accompagner l’ensemble des 39 ATSEMS présentes au 
sein des 9 écoles maternelles ».

ENFANTS PORTEURS D’UN HANDICAP : 
UN ACCUEIL SPÉCIFIQUE
La municipalité laurentine est toujours à l’écoute des enfants et de 
leurs parents afin de trouver des solutions adaptées.
Ainsi, en ce qui concerne les enfants porteurs d’un handicap, « les 
collaborateurs du service animation et, en particulier, les directeurs 
de centre ont été sensibilisés durant trois jours par le Pôle Ressource 
Handicap de l’Association API-END, œuvrant pour la socialisation  
et l’intégration des enfants en situation de handicap et le soutien 
aux familles », confirme Brigitte Lizée-Juan.
À l’issue de ces 3 journées intenses, des équipes dédiées ont mené 
à bien un véritable projet personnalisé d’accueil de loisir pour 
chaque enfant.
« Dans un second temps, une réflexion est engagée afin de détermi-
ner au sein des établissements des lieux dédiés pour améliorer  
l’accueil de ces enfants (salle sensorielle…) », conclut l’adjointe.
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LE PORTAIL ÉVOLUE
Concernant le portail citoyen, 342 inscriptions entre septembre 
2022 et septembre 2023 ont été recensées. Et, depuis décembre 
2022, possibilité est donnée de prendre rendez-vous avec la conseil-
lère numérique pour bénéficier d’un accompagnement dans les  
diverses démarches d’inscriptions (école, activités périscolaires,  
vacances…) en dehors des permanences dans le hall de la mairie.
À partir de septembre-octobre, les Laurentins pourront prendre 
rendez-vous avec la Maison de la famille pour des renseignements 
sur l’emploi d’une assistante maternelle, la recherche d’un mode 
d’accueil, une inscription au Relais…

Pour les familles, comme l’an dernier, mise à jour du dossier famille 
(DUI), inscriptions aux activités périscolaires et extrascolaires, 
consultation des agendas, préinscriptions à l’école, ouverture de 
compte, modification des coordonnées, paiement en ligne des  
factures, etc.

Il y a eu également des nouveautés : inscriptions en ligne aux  
séjours proposés par le service animation de la Ville, inscriptions  
en ligne au Service Minimum d’Accueil (SMA) mis en place par  
la collectivité lors des grèves et amélioration-simplification des  
téléservices.

De nombreux projets également : 
-  actualisation des demandes de préinscriptions dans un établisse-

ment du jeune enfant pour maintenir sa demande à la suite d’une 
réponse défavorable lors de la commission ;

-  une nouvelle version du portail plus fonctionnelle pour l’usager 
(enregistrement d’un brouillon, inscriptions multiples d’un enfant).



FESTIVAL DU POLAR
SCÈNES DE CRIMES, SALLE DEBOULLE

Les 14 et 15 octobre, une trentaine d’auteurs vont partager leur passion de l’écriture. Une écriture toute 
singulière, faite de suspense, d’intrigues et de personnages renversants. Rencontres avec les auteurs, 
animations, débats, prix du Polar... Vous allez tout savoir sur le 5e opus du rendez-vous littéraire laurentin.

Pas de rubalise mais des enquêtes à profusion. Des victimes, 
des héros, des gueules d’atmosphère comme dirait Arletty. 
C’est un voyage au cœur de la littérature policière auquel 

vous invite, une fois encore, la Ville de Saint-Laurent-du-Var. 
Deux jours à picorer de stand en stand, d’éditeur en éditeur. 
Deux jours à se glisser dans la peau des gentils et des méchants. 
Deux jours de riches rencontres avec la trentaine d’auteurs qui 
ont répondu à l’invitation. De Bernard Minier à Sonja Delzongle  
ou Jacques Expert, ils seront là, dispos, ces écrivains de génie  
qui, depuis votre lit, vous transportent de page en page dans  
des univers glauques ou mystérieux. Ces forgeurs de mots qui 
écourtent, toujours davantage, vos nuits sur le mode : « allez,  
un dernier chapitre et puis... j’éteins ». Ce processus d’aliénation,  
qui nous rend accro à cet objet posé sur notre table de chevet, 
c’est promis, ils vous en dévoileront quelques astuces, quelques 
ressorts. Pour cela, un seul scénario possible. Gagner les rives du 
Var, direction la Salle Deboulle. On vous déroule le programme.

SAMEDI ET DIMANCHE 
• Dédicaces
10h-18h : Dédicaces des auteurs présents  
dans la grande librairie Polar.

• Débats
14h-18h : De nombreux débats avec les auteurs 
présents animés par des journalistes seront  
proposés au public.
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UNE OUVERTURE THEÂTRALE :  
LE DÉTECTIVE, C'EST VOUS !

Le vendredi 13 octobre, c’est au théâtre 
Georges Brassens que se jouera 
l’ouverture du Festival laurentin.  
Dès 20h30, le rideau se lèvera sur  
la pièce « Café-crime : les chevaliers  
de la table ronde », écrite et mise  
en scène par Olivier Guilbert et 
interprétée par Hélène Dubault, Olivier 
Guilbert, Jérémy Martin et Philippe Sax. 
L’histoire : en plein tournage du film  

« Les chevaliers de la table ronde », le grand acteur césarisé, 
Julien Martin, s’effondre mort en buvant son café. Empoisonné ! 
L’enquête de cette comédie policière ne fait que commencer. 
Verdict le 13 octobre.

Tarif plein 11 €, réduit 7 € - Réservation : 04 92 12 40 66 
billetterie.saintlaurentduvar.fr

ANIMATIONS : PLONGEZ  
AU CŒUR DES ENQUÊTES

• Enquête en réalite virtuelle :  
de 10 h à 17 h 30, venez, seul ou en 
famille, mener une enquête en réalité 
virtuelle (VR), soit sous forme d’Escape 
Game, soit sous forme de film interactif 
en VR !

• Participez à une murder-party :  
de 10 h à 17 h, incarnez des membres 
d’une communauté hippie ou des 

rockers en route vers Woodstock. De nombreuses péripéties  
se dérouleront durant cette soirée où vous devrez faire  
preuve de ruse et de stratégie pour défendre les intérêts 
de votre personnage.

• Exposition-enquête : « qui a refroidi Lemaure ? »
De 10 h à 17 h, visitez notre exposition interactive d’un nouveau 
genre, qui inaugure une manière originale d’appréhender  
la fiction polar.

LE TOUT PREMIER PRIX  
DES LECTEURS DU FESTIVAL 

C’est une nouveauté de cette 5e édition.  
Un jury composé de neuf lecteurs - des 
résidents de la Métropole choisis après  
un appel à candidatures - doit désigner  
le lauréat du premier Prix du Festival  
du Polar 2023. Il récompense un roman 
policier paru dans les douze mois précédent 
le Festival. 

Trois sont en lice :
•  L’île de Yule, Johana Gustawsson  

(Calmann Lévy)
•  Le cimetière de la mer, Aslak Nore  

(Le Bruit du monde)
•  Les Gentils, Michaël Mention (Belfond)

La remise du Prix se déroulera lors  
de l’inauguration du Festival  
le samedi 14 octobre à la Salle Deboulle.

AFFICHE_Café_CRIME_CHEVALIERS.indd   1AFFICHE_Café_CRIME_CHEVALIERS.indd   1 18/03/2023   10:3018/03/2023   10:30
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Sonja Delzongle 
INTERVIEW

« J’ai vu naître ce festival si singulier, si convivial ! »

Ses livres sont aussi sombres que 
ses yeux sont clairs. Depuis près 
de 15 ans, Sonja Delzongle 
embarque ses lecteurs aux  
quatre coins du monde pour  
des enquêtes ensorcelantes de 
suspense. Sa renommée et sa 
fidélité au rendez-vous laurentin 
ont convaincu les organisateurs 
de la nommer « présidente », du 
Festival du Polar 2023. Interview.

Vous, présidente ?
Pour tout vous dire, je préfère au terme de présidente celui de mar-
raine. Il est plus juste, il correspond mieux à ce Festival que  
j’ai vu naître. Mais, peu importe le titre, c’est une reconnaissance 
donnée à un auteur. Au-delà des lecteurs, c’est une reconnaissance 
par des organisateurs de salons. C’est un honneur, une marque  
de confiance. 

Le festival laurentin ?
Je fais beaucoup de festivals et chacun a sa particularité. Celui-là, 
sa singularité, à mes yeux, c’est son ambiance, son atmosphère 
conviviale. Une atmosphère qui vient aussi de l’implication de 
l’équipe municipale très présente, avec un maire, Joseph Segura, 
amateur de polars. Ensuite, c’est un Salon qui a décollé très vite, qui 
a eu un succès fulgurant. Le concept devait manquer à la région.

Votre dernier livre, Thanatéa ?
C’est une histoire d’amitié entre trois femmes liées par un pacte 
très fort. On va découvrir comment évolue cette amitié. Cela  
se passe sur une île au cœur du lac Léman sur laquelle règne une 
atmosphère étrange. C’est une réflexion sur la mort, son exploita-
tion commerciale, l’accompagnement au suicide assisté... 

Peinture-écriture-musique : si vous ne deviez garder qu’une 
seule de vos passions ?
C’est très difficile. Tout est écriture dans les arts. Et l’écriture  
est une musique. Tout cela est très lié. En laisser un, ce serait  
m’amputer ! Mais mon premier mouvement serait, forcément, de 
prendre une feuille et un stylo. 
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Les auteurs présents au festival...

•  CLAUDE ARDID, Les enfants du purgatoire (L’Observatoire)

•  CYRIL CARRÈRE, Avant de sombrer (Denoël)

•   NAËLLE CHARLES, Bigoudis & petites enquêtes –  
Panique sous le sapin (L’Archipel)

•   ANGELINA DELCROIX, Mémoires d’un expert psychiatre  
(Hugo Thriller)

•   BERNARD DELOUPY, Crim’ dans la Baie (Gilletta)

•   SONJA DELZONGLE, Thanatea (Fleuve Noir)

•   CÉLINE DENJEAN, Précipice (Michel Lafon)

•   SANDRINE DESTOMBES, Les disparus de la Durance  
(Hugo Thriller)

•   JACQUES EXPERT, Le Grand Test (Calmann Lévy) 

•   ÉRIC FOUASSIER, Les nuits de la peur bleue (Albin Michel)

•   STÉPHANE GALAS, Métamorphosis (Michel Lafon)

•   VICTOR GUILBERT, Brouillards (Hugo Thriller)

•   JOHANA GUSTAWSSON, L’île de Yule (Calmann Lévy)

•   ANNE-MARIE HUARD, La fille du Mont-Alban (Baie des Anges)

•   JAL, Opération Soleil Rouge (Clair de Lune)

•   ALEXANDRA JULHIET, Car un Jour de Vengeance  
(Calmann lévy)

•   VICTOR K, Service Action. Sauvez Zelensky ! (Robert Laffont)

•   PHILIP LEROY, Les ombres aussi ont peur du noir (Rageot)

•   NICOLAS LEBEL, L’Hallali (Le Masque)

•   PATRICK LECOINTE/LAURENT RAINAUD,  
Meurtres dans le milieu de l’édition (RIC)

•   HENRI LŒVENBRUCK, Les disparus de Blackmore (XO)

•   ISABELLE LUMINET, L’enfer du décor (Baie des Anges)

•   CHRISTOS MARKOGIANNAKIS, Auteur de crimes (Plon)

•   PASCAL MARMET, Commandant François Chanel (M+)

•   MICHAEL MENTION, Les Gentils (Belfond)

•   BERNARD MINIER, Un œil dans la nuit (XO)

•   ASLAK NORE, Le Cimetière de la mer (Le bruit du monde)

•   OLIVIER NOREK, Dans les brumes de Capelans (Pocket)

•   ÉRIC OLIVA, Sentence immédiate (Des livres et du rêve)

•   MICHÈLE PEDINIELLI, Sans collier (L'aube)

•   GAËLLE PERRIN-GUILLET, Temporis (Des livres et du rêve)

•   ALICE POL, Coup de pelle (Robert Laffont)

•   JEAN-CHRISTOPHE PORTES, Oscar Wagner a disparu  
(Hugo Thriller)

•   GÉRARD SARYAN, Sur un arbre perché (Taurnada)

•   CHRISTOPHE WOJCIK, Le Portable (Héloïse d’Ormesson)

UN CONCERT DE JAZZ  
EN CLÔTURE 
C’est une tradition du Festival laurentin. Les notes 
de musique succèdent aux mots pour clore cette 
belle parenthèse culturelle. Cette année, c’est  
le groupe Laurent Sarrien Vibes Quartet qui fera 
vibrer les cordes sensibles des spectateurs, avec 
un répertoire alliant des compositions d’artistes 
novateurs comme Herbie Hancock ou Bobby 
Hutcherson et des créations personnelles.  
Une musique aboutie mêlant avec fluidité un 
groove implacable et un lyrisme envoûtant.
Concert le dimanche 15 octobre à 17 h

DEUX EXPOSITIONS  
À DÉCOUVRIR
• Les couv’ d’Hugo Thriller Editions 
La maison d’édition, dont plusieurs auteurs  
sont présents pendant le Festival, propose  
une exposition grand format d’une sélection  
de ses plus belles couvertures.
-  Du 2 au 12 octobre – La villA  

(sur les grilles extérieures) 
-  Du 13 au 15 octobre – Salle Deboulle  

(devant le site en extérieur)

• Les affiches du cinéma policier 
Une quinzaine d’affiches de films policiers issues 
des collections de la Cinémathèque de Nice  
à découvrir les 14 et 15 octobre dans la Salle 
Deboulle.
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SUR LES PLANCHES...
LA RENTRÉE
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La culture fait partie de l’ADN de Saint-Laurent-du-Var, vous l’avez sûrement remarqué. Et parmi les marqueurs 
forts de notre identité culturelle, il y a sa programmation de spectacles au théâtre Georges Brassens, toujours 
innovante et accessible à tous. À l’heure des plateformes en ligne (d’où l’on peut tout voir), chacun chez soi ; 
défendre le spectacle vivant, les concerts en live, les expériences culturelles et le divertissement collectif hors 
écran, est primordial dans le but de préserver les liens de sociabilité, la vie et l’identité d’un territoire. Chaque 
année, la Mairie souhaite vous surprendre avec une programmation variée et audacieuse.

1. Julien Bing. 2. L'alchimie du bonheur. 3. L'affaire de la rue Lourcine. 4. Entre Sopran'. 5. Mon prof est un troll. 6. Gainsbourg Confidentiel (vol 2 - 70's). 7. Cornebidouille. 
8. André Manoukian seul en scène "Les notes qui s'aiment". 9. Jean de La Fontaine. 10. Le complexe de la fougère. 

5 6

4

9 10



22 I LE MAGAZINE DE SAINT-LAURENT-DU-VAR

(1).  Réduction sur présentation d’un justificatif aux plus de 62 ans, aux moins de 26 ans, aux élèves du conservatoire municipal, aux accompagnants de personnes détentrices 
d’une carte d’invalidité et aux demandeurs d’emplois inscrits à Pôle Emploi.

(2)  Gratuit sur réservation préalable et présentation d’un justificatif aux détenteurs de carte d’invalidité, aux élèves invités inscrits au conservatoire, aux groupes d’élèves  
d’établissements scolaires prévus par le pôle culturel.

« Se divertir, découvrir, se cultiver, partager des émotions, vivre des 
expériences artistiques inédites… Cela ne doit pas être optionnel 
dans la vie. Pour paraphraser l’auteur Georges Duhamel, « la culture 
est ce qui fait qu’une journée de travail est une journée de vie ». Tel 
est l’état d’esprit avec lequel chaque année Nathalie Franquelin, 
mon adjointe à la culture, et ses équipes concoctent la saison de 
spectacles vivants », résume Joseph Segura, maire de Saint-Laurent-
du-Var. La Ville souhaite apporter de la vie artistique et culturelle à 
tous les habitants de Saint-Laurent-du-Var et les inviter à sortir de 
chez eux tout au long de l’année pour vivre ensemble des temps 
collectifs d’émerveillement, de symbiose, de réflexion et de diver-
tissement. Concrètement, chaque année de septembre à juin, les 
Laurentines et les Laurentins sont invités à la découverte d’une 
trentaine de temps forts proposés par la municipalité, principale-
ment au théâtre Georges Brassens mais également à l’auditorium 
France Clidat situé dans l’enceinte 
du conservatoire municipal et  
en plein air au Parc Layet ou sur le 
parvis de la Mairie. La saison cultu-
relle s’articule autour d’une pro-
grammation éclectique, exigeante, 
pluridisciplinaire et intergénéra-
tionnelle. Pour ce faire, une équipe 
dédiée à la Direction de la culture 
se charge de sélectionner une série 
de spectacles… et ce, plus d’un an à 
l’avance… « Les équipes voient des 
dizaines et des dizaines de spec-
tacles, dans les festivals (notam-
ment celui d’Avignon) mais aussi 
dans les théâtres publics et privés, 
des compagnies les contactent 
également pour présenter leurs créa-
tions. », explique Nathalie Franquelin.

UNE PROGRAMMATION  
RICHE ET ACCESSIBLE 
Résultat ? Des pièces de théâtre reconnues et d’autres plus confi-
dentielles, de la danse, de l’humour, des concerts, des spectacles 
pour les plus jeunes (L’alchimie du bonheur, Mon Prof est un Troll  
ou encore l’excellent Cornebidouille)… À Saint-Laurent-du-Var, la 
culture se vit à tout petit prix ! Vous pouvez accéder à des spec-
tacles entre 5 euros et 16 euros, encore moins chers pour certains(1), 
voire gratuits pour d’autres(2). Le pass culture (voir par ailleurs) est 
bien sûr accepté pour permettre aux jeunes Laurentins dès 15 ans 
de bénéficier de tarifs réduits. Et c’est valable pour touts les spec-
tacles, même les têtes d’affiche.

ARTISTES RASSEMBLEURS
Des petits prix, oui… mais pour voir quoi ? D’abord, la saison cultu-
relle se veut éclectique, rassembleuse et innovante cette saison en 
offrant aux Laurentins la possibilité de voir leurs artistes favoris à 
des tarifs très préférentiels, voire parfois gratuits, et près de chez 
eux… Le pianiste et compositeur André Manoukian se produira en 
plein air alors que l’humoriste Yves Pujol présentera son spectacle 
sur la scène du théâtre Georges Brassens avec de belles histoires à 

raconter, à interpréter, à chanter… En attendant de connaître la pro-
grammation, le Beach Sport Festival vous promettra à nouveau de 
belles rencontres musicales l’été prochain sur la plage Cousteau 
sans compter de beaux concerts et spectacles sur le Parvis de  
l’hôtel de Ville. Mais vous aurez aussi l’occasion de vivres de jolis 
temps forts au théâtre Georges Brassens ! Avec Gainsbourg Confi-
dentiel, La Menteuse ou encore Le Complexe de la Fougère et Jean 
de La Fontaine.

THÉÂTRE D’EXPÉRIENCES
Et aux côtés des têtes d’affiche attractives, l’ambition est de  
dénicher aussi des propositions plus décapantes, plus innovantes  
et audacieuses. Un exemple ? Avec Amor à Mort, un spectacle  
d’humour noir émouvant, féroce, grinçant et résolument transgressif. 
Ou encore Embrasse ta Mère, une comédie mortelle mise en scène 

par Michel Fau. La programmation 
des spectacles est aussi tournée 
vers le « local » avec notamment le 
Mad Tour où vous découvrirez les 
talents musicaux de notre région, le 
Regard Photographique, le Festi-
val de théâtre amateur mais aussi 
des pièces dans lesquelles certains  
anciens pensionnaires du conser-
vatoire jouent comme dans le 
cadre de L’Affaire de la rue Lourcine. 
« Nous avons l’exigence de mettre 
en avant et de soutenir la création 
dans notre bassin de vie. C’est ce 
que nous faisons en mettant en  
valeur le travail de compagnies  
de notre territoire telle que la  
Compagnie Albatros », explique  
Nathalie Franquelin, adjointe en 
charge de la culture et de l’événe-

mentiel. Rassembleurs et accessibles à tous, innovants, pour  
certains Laurentins… les spectacles de la saison culturelle, vous 
l’aurez compris, ne sont pas choisis au hasard. « Le fil conducteur 
? des spectacles qui font écho à notre temps, choisis à donner pour 
penser, réfléchir sur de grands sujets de notre époque », précise  
Nathalie Franquelin.

Nous avons la chance  
d’être un territoire riche  
de création dans tous  
les domaines artistiques. 
Et nous sommes heureux  
et fiers de pouvoir  
refléter cette richesse. 

Nathalie Franquelin, adjointe déléguée 
à la culture et à l’événementiel

Billetterie spectacles de la saison culturelle

•  Réservations en ligne sur  
www.billetterie.saintlaurentduvar.fr

•  Réservations à l’accueil du conservatoire  
les lundis, mardis, jeudis, vendredis entre 14h et 16h  
et les samedis de 10h à 12h. 

•  Si vous avez des difficultés de vue ou d’audition, 
contactez-nous au 04 92 12 40 66, nous 
personnalisons votre placement.

•  Pass culture accepté pour les 15-18 ans
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LES VERTUS DU SPECTACLE SANS ÉCRAN !

Téléphones portables éteints, tablettes et ordinateurs remisés dans nos sacs. Au théâtre, c’est (en général) la déconnexion tech-
nologique totale. Et sachez que c’est très bon pour notre santé physique et mentale. Il est bien connu aujourd’hui que des temps 
prolongés derrière les écrans sont source, en particulier chez les adolescents, de nombreux maux : troubles du sommeil, diminu-
tion du bien-être, difficultés langagières, altérations des fonctions cognitives, affectations des compétences sociales…
Et à l’inverse, non seulement le temps passé au spectacle, c’est du temps gagné loin des écrans mais c’est aussi un moyen d’en-
tretenir et restaurer toutes ces facultés ! Car assister à un spectacle a de nombreuses vertus, notamment celle d’augmenter les 
capacités de concentration, d’imagination et d’empathie. Cela encourage la sociabilité et développe l’intelligence. Cela rend 
aussi plus heureux de se divertir et se cultiver ! À bon entendeur !

À Saint-Laurent-du-Var, la culture est un foisonnement d’initiatives 
et de création ! Et c’est surtout une volonté politique articulée  
notamment autour de la construction d’une saison culturelle où  
nous offrons différentes disciplines des arts vivants et dont  
les spectateurs saluent chaque année la qualité de la programmation. 
Un véritable service public pour s’extraire de son quotidien, donner  
à penser et à réfléchir, à rire et à partager collectivement des instants 
de bonheur et d’émotions. 

Joseph Segura, maire de Saint-Laurent-du-Var



UNE NOUVELLE 
MAIRIE ANNEXE

SERVICES À LA POPULATION

AU CŒUR DE VILLE

La nouvelle Mairie Annexe, qui abrite notamment la Maison France Services, la Relation à l’usager et 
les services techniques*, a été totalement réhabilitée pour un coût de 950 000 euros. Elle a ouvert ses 
portes début juin au 54, de la rue de l’Ancien Pont. Des locaux qui permettront un accueil optimal des 
Laurentins. Jean-Michel Pignol, Directeur Général des Services, nous rappelle la genèse de ce projet 
et ce qu’offre le bâtiment aux citoyens. 
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« C’est chose faite ! », se félicitait Jean-Michel Pignol. « Au 54, de la 
rue de l’Ancien Pont, dans les murs qui abritait l’ancienne Trésorerie 
jusqu’en 2020, dont les services ont été récemment regroupés à 
Cagnes-sur-Mer, nous avons entrepris des travaux de réhabilitation 
qui sont pratiquement terminés ». Ces nouveaux locaux possèdent 
également deux atouts considérables : ils offrent une réelle proximité 
aux Laurentins, notamment pour les services qui leur sont dédiés 
(Maison France Services, Relation à l’usager) et « un positionnement 
très proche avec la Mairie principale. On a gagné 50 % de distance, 
ce qui confère son caractère d’Hôtel de Ville annexe », selon Jean-Michel 
Pignon, qui conclut : « Les services ont aménagé début juin. Il ne reste 
que les finitions, mais les agents ont fait preuve de patience. Il faut  
les remercier et les féliciter ».

CRÉER UN CŒUR DE VILLE 
C’est l’apothéose d’un beau projet. Structurant. « Créer un cœur de 
ville au niveau du square Bènes », explique Joseph Segura, Maire de 
Saint-Laurent-du-Var. L’idée consistait à « élaborer une grande place 
végétalisée et reprendre la circulation autour de ce petit square,  
îlot coincé, afin de redonner une vie commerciale au lieu. Avec ce qui 
ressemble à un vrai centre, alors que Saint-Laurent-du-Var est tout en 
longueur, sans véritable cœur battant ». Ce projet, donc, initié dans 
les années 2015-16, « qui avance lentement mais sûrement », nécessi-
tait un plan d’attaque. « Dans un premier temps, nous avons construit 
une école et une crèche. Dans un deuxième temps, on supprime le 
bâtiment qui abritait le Pôle technique municipal, au sein d’une  
ancienne clinique dans laquelle subsistaient les services techniques ».

« DES LOCAUX AGRÉABLES,  
FONCTIONNELS… »
Mais quid de cette ancienne clinique ? Joseph Segura décrypte : « Un 
ensemble immobilier sera érigé avec, au pied de ce bel aménagement 
urbain proche du square Bènes, des commerces. Bref, de la vie  
au centre de Saint-Laurent-du-Var ». Autre point du dossier, l’école 
Djibouti, qui accueillait, elle, quelques services, « tels que la relation 
à l’usager, mais aussi La Maison France Services, créée en 2022.  
Un espace dédié à la communication facilitée entre les usagers et 
certains services de l’État », poursuit Monsieur Le Maire. Restait à  
reloger, et ce n’était pas une mince affaire, tout ce petit monde… Mais 
tous ont relevé le défi. Et les agents sont désormais satisfaits : « C’est 
le plus beau bureau que l’on m’a accordé depuis que je travaille en 
mairie, j’ai beaucoup de chance », témoignait ainsi Véronique Kurtz, 
dessinatrice au Bureau d’Études Techniques, tout comme Sébastien 
Lazaro, du service patrimoine Bâtiments : « Des locaux agréables, 
fonctionnels, une belle rénovation du bâtiment… » Et comme tous les 
agents du 54, de la rue de l’Ancien Pont, ils sont prêts à accueillir les 
Laurentins dans les meilleures conditions…

*  Les directions et services  
de la Mairie annexe

 
•  Florence Espanol, conseillère municipale  

cause animale, correspondante incendie secours
•  Direction générale Développement durable  

et proximité
•  Direction Patrimoine bâtiments  

et transition énergétique
• Service Patrimoine bâtiments
•  Service Prévention sanitaire, sociale  

et risques professionnels
•  Direction Relation à l’usager
•  Portail citoyen
•  Relation aux acteurs économiques laurentins
•  Conseillère numérique
• Équipe France Services
• Mission locale Nice Côte d’Azur

Joseph Segura, Maire de Saint-Laurent-du-Var



26 I LE MAGAZINE DE SAINT-LAURENT-DU-VAR

BIEN CONSTRUIRE
  POUR BIEN VIVRE

À Saint-Laurent-du-Var, ville attractive où le nombre d’habitants croît, 
le maintien d’un cadre de vie agréable et l’accès à un logement  
abordable pour tous les citoyens représentent une véritable priorité 
pour la municipalité. Transports, logement, aménagement urbain, 
services publics, commerces : le développement du territoire doit 
être pensé dans sa globalité et permettre de limiter l’impact des nou-
velles constructions sur l’environnement et sur notre qualité de vie.

Le cadre de vie de Saint-Laurent-du-Var et la proximité avec 
l’aéroport, l’A8, Nice, Sophia-Antipolis, Cannes, avec Cap 
3000, un parc d’activités (2e zone de la Métropole Nice 

Côte d’Azur), et un port (1 000 anneaux, soit le 2e du département) 
sont une chance, à bien des égards, puisqu’ils participent au dyna-
misme de la ville dans les domaines de l’économie, de l’emploi,  
de l’innovation ou des services à la population…. Mais dans une ville 
attractive où le coût de la vie est mécaniquement élevé, l’accès à  
un logement abordable demeure au cœur des préoccupations des  
habitants. Les attentes des Laurentines et des Laurentins évoluent 
par ailleurs en fonction des modes de vie et du moment dans l’exis-
tence : une famille n’a pas les mêmes besoins en superficie qu’un 
couple ou qu’une personne âgée, les capacités à investir dans un 
bien immobilier varient selon la composition de son foyer, l’évolu-
tion de sa vie professionnelle ou son parcours de vie… La Ville s’em-
ploie à anticiper ces évolutions et ces changements pour proposer 
une offre plus large et mieux adaptée, notamment en logements 
sociaux et abordables ; mais aussi pour créer des zones d’habita-
tion facilement accessibles et proches des services publics ou des 
commerces. Le développement urbain doit par ailleurs intégrer 
pleinement les enjeux climatiques et sociétaux, pour garantir aux 
Laurentins un cadre de vie sain, agréable et durable.

POUR UNE MEILLEURE QUALITÉ DE VIE 
Fruit d’un travail de concertation entre les acteurs de la construc-
tion et de l’habitat (promoteurs, architectes, bailleurs…), les élus, 
les services de la Ville et de la Métropole Nice Côte d’Azur, « le bien 
construire à Saint-Laurent-du-Var » est la traduction de quatre pi-
liers du mandat : transition écologique, justice sociale, renouveau 
démocratique et économie locale. C’est un travail visant à garantir 
une meilleure qualité de vie aux habitants (voir par ailleurs).

Pourquoi et comment 
souhaitez-vous redessiner 
l’aménagement du 
territoire ?
Avec M. le Maire, il nous est 
apparu qu’il était urgent 
d’agir dès 2014. Notre offre 
en matière d’habitat ne  
correspondait pas suffisam-
ment aux parcours de vie 
des habitants. Nous man-

quions terriblement de logements qui s’adaptent au parcours 
résidentiel des Laurentins : familles modestes, familles avec  
enfants, personnes seules, familles monoparentales. L’attracti-
vité touristique et économique de notre territoire a, il est vrai, 
des conséquences lourdes sur le prix d’achat ou de location 
des logements. Notre parc immobilier était parfois vieillissant, 
avec des copropriétés mal isolées et mal adaptées aux  
besoins en surface, agencement intérieur, luminosité, espaces 
collectifs… La rénovation énergétique fait aussi partie des  
actions sur lesquelles nous oeuvrons afin de permettre aux 
ménages de se maintenir dans leur logement ; c’est un vrai 
atout pour réduire les factures et améliorer le confort de vie.

Quels sont les avantages du travail réalisé en amont avec  
les bailleurs, les promoteurs, architectes, la Métropole ?
Cela permet d’anticiper et de mettre en place un dialogue  
en amont de tout nouveau projet. Ensemble, les services et  
les professionnels étudient, avant les dépôts de permis de 
construire, la volonté politique de réaliser dans tel ou tel  
quartier, tel ou tel projet en fonction de la densité, des accès, 
des commerces, de l’architecture et la faisabilité et les 
contours des projets. Cela permet d’avoir un fil conducteur, 
grâce auquel les nouvelles constructions répondront aux be-
soins des habitants et seront conformes à nos engagements 
pour un développement urbain durable. En procédant de la 
sorte, chacun est impliqué et apporte sa pierre à l’édifice !

Quel rôle peut jouer l’habitant ?
Il est au cœur des projets menés par la Ville. Nous avons mis 
en place des réunions participatives afin que les Laurentines 
et les Laurentins puissent échanger sur la manière dont  
ils voient leur lieu de vie et les possibilités de l’améliorer.  
Les habitants sont les premiers concernés : ils sont installés 
dans leur quartier depuis parfois des décennies. Il est donc 
très enrichissant et primordial pour nous de recueillir leurs 
avis, leurs perceptions et leurs aspirations. Cela nous permet 
de confronter les projets avec la réalité du terrain. La transi-
tion vers un habitat durable ne peut se faire autrement.

BIEN CONSTRUIRE POUR BIEN VIVRE  
EN 10 POINTS-CLÉS

#1 Proposer des logements à des prix abordables
#2 Adapter les logements à chaque type de familles
#3 Mieux isoler pour faire baisser les factures énergétiques
#4  Respecter et améliorer le cadre de vie dans les logements 

et à l’extérieur
#5  Réintroduire la nature en ville avec une végétalisation  

bien pensée
#6 Créer de zones d’ombre et de fraîcheur au sein des quartiers
#7  Développer l’accès aux commerces et aux services publics  

à pied et en transport en commun
#8 Impliquer les riverains et les citoyens dans les projets
#9 Préserver l’environnement existant
#10 Favoriser la ventilation et l’éclairage naturels

3 QUESTIONS À 

Thomas Berettoni
1er adjoint en charge de l’urbanisme et de l’aménagement  

du territoire, habitat et transports
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  POUR UNE VILLE DURABLE

3 PRINCIPES POUR RÉUSSIR
• Aménager
- Mieux connaître les projets urbains dans leur environnement.
-  Éviter la transformation des sols naturels par des opérations 

d’aménagement et d’urbanisme.
-  Développer et réorganiser la végétalisation de la Ville (ex. aména-

ger des zones d’ombre et de fraîcheur).

• Programmer
-  Créer une ville où tous les services essentiels (commerces,  

loisirs…) sont situés à 15 minutes à pied ou à vélo.
-  Diversifier les formes d’habitats et les rendre financièrement  

accessibles.
-  Intégrer les habitants et les riverains dans la réalisation des  

projets.

• Construire
- Encourager les chantiers peu impactant.
- Favoriser la ventilation et l’éclairage naturels.
-  Limiter les consommations des logements et développer les  

énergies renouvelables.
- Préserver l’eau potable et valoriser l’eau de pluie.

Les bailleurs, les promoteurs, les architectes, les paysagistes et les urbanistes sont des partenaires incontournables de l’habitat. La Ville 
de Saint-Laurent-du-Var mène une réflexion globale sur les modes de construction et l’aménagement urbain, en collaboration avec 
l’ensemble de ces acteurs mais aussi avec les riverains et les habitants concernés comme dans le cadre du projet du « Square Bènes ». 
Ces échanges réguliers permettent de mener des projets urbains répondants aux défis climatiques et sociaux. 

6 PRINCIPES POUR ÉLABORER ET CONCEVOIR 
UN PROJET DE CONSTRUCTION

1. Dépôt du dossier
2. Pré-analyse du dossier par les services de la ville
3.  Réflexion avec les élus et les services aménagement et 

technique de la ville pour mettre en place une vision com-
mune du projet

4.  Échanges avec le porteur du projet pour échanger sur  
les intentions, les ambitions et les évolutions attendues

5.  Présentation du projet et information aux riverains et/ou 
aux habitants.

6.  Dépôt du permis de construire
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ON RECRUTE !

Vous ne le savez peut-être pas mais la mairie de Saint-Laurent-du-Var est le 3e employeur de la ville ! Et le plus 
intéressant : elle recrute !

La ville est un employeur presque comme les autres ! 
Vous pensez qu’il faut être fonctionnaire pour tra-
vailler dans le service public ? Pas forcément !

Selon les secteurs on peut aussi postuler sans être titulaire 
et être embauché sous contrat. Pourquoi vous raconter cela ? 
Parce que la ville de Saint-Laurent-du-Var recrute dans de 
nombreux secteurs. 
Une mairie, ce sont plus de cent métiers différents, tous au 
service des habitantes et des habitants. On peut y trouver 
un large panel de métiers administratifs, d’autres techniques, 
d’autres éducatifs, des métiers de la santé à ceux de la res-
tauration, de la culture à la mécanique, des espaces verts à 
la petite enfance, de la communication à la sécurité… C’est 
un inventaire à la Prévert que l’on pourrait dresser ainsi tant 
les secteurs dans lesquels la Ville intervient sont nombreux.
Certains métiers selon les périodes sont « en tension ». Cela 
signifie qu’il y a plus de postes proposés que de postulants. 

C’est particulièrement vrai dans les métiers de la petite  
enfance, dans ceux de la sécurité, du périscolaire ou certains 
domaines administratifs spécialisés comme l’urbanisme.
À l’heure où l’on parle de plus en plus de la responsabilité 
sociétale de l’employeur, travailler pour une Commune 
comme Saint-Laurent-du-Var et ses 30 000 habitants (qui  
deviennent plus de 40 000 l’été), c’est aussi intégrer une  
administration qui a un vrai projet. Il accorde, quel que soit 
le métier pratiqué, toute l’attention que méritent les ques-
tions de la transition écologique, de l’innovation et de la qua-
lité de service, de l’égalité femmes-hommes et de la non-dis-
crimination. Il résulte d’un dialogue social permanent pour 
écouter les salariés et leurs représentants, offrir des pers-
pectives attrayantes et insuffler une dynamique insoupçon-
née dans ses nombreux secteurs d’activités. Des professions 
et des professionnels oeuvrant au service de toutes et de 
tous, dans tous les quartiers laurentins. Alors pourquoi pas 
vous ?
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Marie-Paule Galéa
3 QUESTIONS À 

adjointe déléguée aux ressources humaines

Pourquoi la ville de Saint-Laurent-du-Var a-t-elle besoin de 
recruter ?
Pour répondre aux besoins de la population, nous créons 
des emplois depuis 2014 tout en veillant à ne pas gonfler les 
effectifs. Depuis 2014 la commune est attentive à transfor-
mer des postes devenus vacants dans des services où les 
besoins ont diminué, par exemple avec le développement 
des démarches numériques, pour en créer là où de nouveaux 
besoins apparaissent. C’est le cas par exemple pour les  
espaces verts, avec l’extension de la nature en ville, comme 
le nouveau Parc des Jaquons. Nous restons donc à la  
recherche de candidats pour des postes permanents et 
pour des emplois saisonniers durant les vacances scolaires 
d’été par exemple. Il y a aussi du turn over bien sûr, du fait 
d’un bassin d’emploi métropolitain concurrentiel. Mais les 
secteurs « en tension », comme la police, la petite enfance,  

la restauration municipale, l’ingénierie, les ouvriers qualifiés, 
le sont dans tout le pays. C’est une tendance nationale qui 
n’est pas propre à Saint-Laurent-du-Var.

Faut-il forcément être fonctionnaire pour travailler à la ville 
de Saint-Laurent-du-Var ?
Pas nécessairement, même si le statut protecteur de la fonc-
tion publique territoriale encourage les agents à préparer et 
passer des concours pour pouvoir évoluer professionnelle-
ment. Pour certains emplois, nous privilégions les personnes 
déjà issues de la fonction publique, mais il y a de nombreux 
postes en tension pour lesquels nous ne trouvons pas  
forcément de fonctionnaires. Une fois que le poste est créé, 
si un candidat ou une candidate a les qualifications et les 
compétences requises, la Ville peut donc recruter des  
« contractuels », c’est-à-dire des personnes non titulaires de 
la fonction publique. Dans de nombreux cas, ces recrutements 
contractuels pourront même déboucher au bout de quelques 
années à une titularisation dans la fonction publique sans 
concours, ou à un contrat à durée indéterminée.

Qu’est ce qui rend la collectivité attractive en termes  
d’emploi ?
Pour commencer, il y a une grande diversité de métiers,  
souvent insoupçonnée, au sein de la Ville. Ensuite, derrière 
tout métier de la collectivité, il y a le service public, le service 
aux habitants. Donc c’est aussi une manière de redonner du 
sens à son travail et de travailler en accord avec des valeurs 
écologiques, sociales et démocratiques défendues par les 
élus. A Saint-Laurent-du-Var, nous faisons en sorte d’avancer 
en concertation avec les habitants et les agents, d’être à 
l’écoute et de tenir compte de leur quotidien.

780 

11

agents et agentes travaillent en permanence  
(hors saisonniers et remplacements de courte durée) à 
la ville de Saint-Laurent-du-Var et son Centre communal 
d’Action Sociale, répartis sur une quinzaine de sites. 

C’est le nombre d’offres d’emploi proposées par la Ville, au début  
du mois de septembre cette année, disponibles sur le site 
Saint-Laurent-du-Var.fr, rubrique votre mairie, la mairie recrute.
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LE BEACH SPORT 
FESTIVAL 

ILLUMINE L’ÉTÉ LAURENTIN !

Pour sa deuxième édition, le Beach Sport Festival a remporté un véritable succès. Le secret ?  
Du sport, du sable, du soleil, des concerts et surtout… de la bonne humeur !
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Après une première édition particulièrement réussie l’an passé,  
le Beach Sport Festival (BSF) avait promis de faire encore mieux 
cette année. Pari réussi pour la dynamique équipe du service des 
sports, qui a fait de Saint-Laurent-du-Var la capitale des sports de 
plage ! Pendant près d’un mois, la plage Cousteau s’est en effet 
transformée en terrain de jeu pour les sportifs de haut niveau mais 
aussi pour tous ceux qui voulaient s’initier aux différentes disci-
plines. De la lutte sur sable au beach volley, en passant par le foot-
volley, le beach tennis, le beach rugby et le petit nouveau le beach 

handball, il y avait largement de quoi s’amuser et se faire plaisir sur 
le sable fin. Preuve de l’engouement de l’événement laurentin, de 
grands champions d’envergure internationale ont fait l’honneur de 
leur présence : Didier Deschamps, Jo-Wilfried Tsonga, Éric Quintin, 
Serge Betsen et toute l’équipe de rugby des French Legends…
Trois concerts « les pieds dans le sable » sont également venus  
compléter cet incroyable programme estival. Christophe Willem, 
Michael Jones & Friends ainsi que le plateau d’artistes du Kiss FM 
Live ont mis une ambiance de folie sur la plage Cousteau !
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EQUIPEMENTS 
SPORTIFS : 
UNE COURSE DE FOND !
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Le stade Bérenger, la piscine Guiraud, le stade des Iscles rebaptisé complexe sportif Olivier Allo  
et demain la salle Deboulle… la Ville s’est engagée depuis 2014 dans un vaste plan de rénovation de  
ses installations sportives. Une importante remise à niveau destinée à adapter les équipements et les 
animations sportives à une demande sociale de plus en plus forte. Sans oublier de créer de nouvelles 
infrastructures…

Parce que le sport, vecteur de lien social, véhicule des valeurs telles 
que la solidarité, la persévérance, le dépassement de soi, la munici-
palité en fait, au même titre que la sécurité, l’éducation ou encore la 
propreté, un axe majeur de son mandat. En matière sportive, les 
collectivités font face à un paradoxe. Et Saint-Laurent-du-Var ne fait 
pas exception. Alors que les clubs locaux se mesurent à l’élite, que 
des athlètes battent des records que les disciplines se diversifient, 
que la pratique individuelle et notamment « outdoor » ou « sport 
santé » est en plein essor, les installations sportives de leur côté 
souffrent du poids des années. En 2009 déjà, la Cour des comptes 
indiquait dans un rapport(1) que la « vétusté des équipements  
sportifs va conduire les collectivités à programmer dans les pro-
chaines années, des investissements considérables pour mettre en 
conformité les installations (sécurité, hygiène, santé, énergie…) et 
moderniser leur conception ». Bien conscient de cette situation en 
ce qui les concerne, Joseph Segura, maire de Saint-Laurent-du-Var, 
et son équipe ont entrepris dès leur premier mandat en 2014 un 
vaste chantier de remise à niveau des infrastructures sportives dont 
le stade Léon Bérenger (1,4 M d’euros), la Piscine (3,3 M d’euros) 
puis depuis 2020 le stade des Iscles, rebaptisé complexe sportif  
Olivier Allo pour un coût total de 2,6 M d’euros, et prochainement  
la Salle Deboulle.

AU CŒUR D’UNE STRATÉGIE  
DE DÉVELOPPEMENT TERRITORIAL 
« Les infrastructures de notre ville sont au cœur de notre stratégie  
de développement territorial, explique Joseph Segura. Le sport est  
un vecteur de lien social précieux tant il contribue à l’épanouisse-
ment de l’individu dont nous connaissons l’impact sur les jeunes. 
Leur permettre de pratiquer sur des terrains dignes de leur passion 
est un devoir », estime l’ancien, judoka viscéralement attaché au sport. 
Pour Gilles Allari, adjoint aux sports, « ce que nous avons réalisé ces 
dernières années, c’est du jamais vu eu égard aux contraintes liées 
aux risques majeurs – de nombreux sites se trouvant en zone rouge 
risque inondation, il n’est possible que de rénover à l’identique comme 
cela a été le cas pour la piscine ou le stade Bérenger – et financières 
dans une période extrêmement complexe où nous avons enchaîné  

les crises. » À travers cette « véritable politique mise en place »,  
Gilles Allari, entrevoit la valorisation du potentiel sportif du territoire. 
Et il croit également au développement d’infrastructures dédiées  
aux disciplines outdoor. « Le but était de créer une dynamique pour  
la Coupe du Monde de rugby en France et les Jeux olympiques et 
paralympiques en rénovant ou en en créant de nouvelles (3 terrains de 
beach-volley, de 3x3 de basket ou encore des workout et bien d’autres 
surprises sur lesquelles nous communiquerons en temps voulu »,  
explique Gilles Allari, adjoint en charge des sports. Le soutien de la 
pratique sportive passe nécessairement par la mise à disposition 
d’équipements adaptés à chaque activité. « Optimiser la qualité de 
nos équipements est un enjeu prioritaire, pour permettre aux licenciés 
mais aussi aux Laurentines et Laurentins de pratiquer leur discipline 
dans les meilleures conditions », conclut l’élu.

LE « COMPLEXE SPORTIF  
OLIVIER ALLO » INAUGURÉ
Le stade des Iscles a été rebaptisé mercredi 6 septembre « Complexe 
sportif Olivier Allo », du nom du sportif paralympique – deux joutes 
Olympiques en 1992 et 1996 avec l’équipe de volley-ball – et ancien 
président de l’AEL, organisateur du Téléthon, décédé il y a deux ans. 
Dans le cadre de ce projet de rénovation d’un coût total de 2,6 M 
d’euros, une pelouse synthétique a été entièrement refaite. Elle 
porte désormais le nom de Jérémy Aicardi, pur produit du stade 
Laurentin, longtemps professionnel de rugby à XV avant de passer 
au rugby à 7 où il multipliera les sélections en équipe de France 
avec participation aux JO de Rio en 2016. La pelouse du terrain 
d’honneur « Octave Mayen », du nom du président fondateur  
du Stade Laurentin Rugby, a été transformée en pelouse naturelle. 
En outre, les aires de jeu ont été agrandies pour obtenir l’homologa-
tion de la Fédération Française de Rugby en catégorie C afin que 
les compétitions puissent avoir lieu et également pour répondre au 
cahier des charges de la Coupe du Monde. En parallèle, le système 
d’arrosage a été remplacé ainsi que le système de drainage, sans 
oublier le système de sonorisation, la totalité de l’éclairage, le mobilier 
et enfin l’ajout d’une tribune de 208 places assises.

(1) Les Collectivités territoriales et les clubs sportifs professionnels, rapport public thématique. Cour des comptes – décembre 2009
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TRIBUNES POLITIQUES*

La politique c’est souvent concilier l’inconciliable. Quand certains 
nous disent que la ville s’urbanise trop d’autres assurent qu’il 
faudrait plus d’espaces verts mais oublient ceux qui souffrent de  
ne pas pouvoir se loger. Quand certains promettent à tout va de 
nouveaux équipements aux Laurentins, d’autres rénovent l’existant 
et s’adaptent aux nouveaux enjeux du territoire. Quand certains  
se plaignent à juste titre de la circulation aux heures de pointe et 
que ces mêmes personnes jettent aux orties des projets innovants 
de mobilité douce destinés à apaiser les quartiers et améliorer le 
cadre de vie des Laurentins quel est l’objectif ? Il apparaît urgent 
pour certains de sortir de leurs camps retranchés, de leurs petites 
phrases assassines, pour enfin œuvrer à un débat constructif qui 
contribue à réconcilier l’inconciliable et les paradoxes que notre 
société génère elle-même.

L’équipe municipale  
de Saint-Laurent-du-Var 

Groupe majoritaire, « La proximité au cœur de notre action »
 

"Alors que le maire de Nice, Christian Estrosi, embellit sa coulée 
verte avec l'argent des contribuables de la Métropole, à Saint 
laurent du var, Joseph Segura fait couler le béton à  flots. En effet, 
quel que soit l'endroit où vous vous trouvez, les immeubles poussent 
comme des champignons. La belle endormie comme l'appelait Jo 
lors de son premier mandat devient de plus en plus une ville dortoir, 
sans âme, ni vie. Les belles paroles s'envolent dès que l'on est élu. 
Saint Laurent du var est l'une des villes les plus bâtie de France et 
nous sommes loin d'aimer cet état de fait, en parallèle rien n'est fait 
pour solutionner les problèmes de circulation qui sont de plus en 
plus insupportables et ce, quelle que soit l'heure. Gouverner c'est 
prévoir. Le maire de Saint Laurent l'a oublié... Dommage pour les 
laurentins ! 

Patrick Villardry 
« Vivons Saint Laurent » 

Conseiller municipal
06 03 90 60 45 

 

Tribune non parvenue.

Marc Moschetti
« Saint-Laurent au cœur »

Une autre idée de l’aménagement de Saint-Laurent du var
Notre liste représentant les écologistes et la gauche Laurentine a 
une autre vision de l’aménagement de notre ville. En effet nous 
devons maitriser notre foncier car notre commune est de plus en 
plus bétonnée et les infrastructures routières ne peuvent déjà plus 
absorber les flux quotidiens de circulation qui vont être amplifiés 
avec les travaux et l’aménagement du square Bénés. De plus les 
établissements accueillant la petite enfance sont saturés.
Les requalifications des voies de circulation doivent donner lieu à la 
création de parkings pour les personnes à mobilité réduite ce qui ne 
sera pas le cas dans la rénovation de l’avenue général Leclerc. Nous 
proposons la création d’une nouvelle crèche, un plan de circulation 
cohérent permettant de fluidifier nos déplacements accompagnés 
de l’arrivée du tramway sans cesse reporté, un nouveau plan 
d’urbanisme pour maitriser le foncier et la création d’espaces verts.

Marc Orsatti
« 100% Transition Écologique au quotidien »

marc.orsatti@laposte.net, 06 23 71 18 09
www.marcorsatti.fr, Twitter, Facebook

Les Laurentins paient encore pour les projets Niçois.
Si dans les colonnes de la presse, le maire de Saint-Laurent-du-Var 
se veut rassurant concernant les travaux et les projets de la commune, 
il n’en reste pas moins que tous les voyants sont au rouge. 
Malgré les nombreuses hausses d’impôts, les nouvelles taxes et 
 l’explosion des tarifs sur le réseau de bus, la situation financière de 
la métropole est plus que jamais alarmante et les projets de la com-
mune, déjà en retard, ne sont pas près de voir le jour. 
Il faudra donc encore attendre longtemps pour voir le tramway  
desservir la commune sur 1,8 km et peut-être plus longtemps encore 
le téléphérique à 40 millions d’euros.
Tous ces projets pharamineux qui ont coûté cher aux métropoli-
tains, déjà aboutis à Nice et loin de l’être ici.

Marie-France Corvest 
et Sandrine Belot

   « Les Laurentins d’Abord »

* Conformément à la loi n°2002-276 de février 2002 relative à la démocratie de proximité chaque groupe politique du conseil municipal de Saint-Laurent-du-
Var qui dispose ici d’un espace d’expression engage sa responsabilité pour chacun des propos tenus.
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Aldo Picci
INTERVIEW

« Avec un don, on soigne trois malades ! »

Le don du sang, c’est aussi,  
et surtout, le don de soi.  
Aldo Picci, lui, donne de son 
temps à l’association laurentine 
depuis 2009. Il en assume même 
la présidence depuis 2017.  
« J’ai été transfusé à la suite  
d’un accident de voiture. Alors,  
j’ai trouvé tout à fait naturel  
de m’engager dans cette voie ».

Quel est, aujourd’hui, l’état des lieux du don du sang à Saint-
Laurent-du-Var ?
On n’est pas mal. En effet, nous organisons une collecte tous  
les mois environ et, à chaque fois, nous recevons entre 60 et  
65 poches.

Le Covid a dû vous toucher particulièrement ? Êtes-vous revenu 
au même niveau ?
En effet, cela n’a pas été facile, parce que les gens avaient peur. 
Pourtant, les collectes étaient sécurisées avec toutes les mesures 
sanitaires respectées. C’est un peu revenu, mais nous ne sommes 
pas encore au même point. 

Qu’avez-vous envie de dire aux gens pour qu’ils donnent leur 
sang ?
C’est un geste important, essentiel. Avec un don, on soigne trois 
malades ! Car, il y a les globules rouges, les plaquettes et le plasma. 
On sauve des vies, celles d’accidentées, de femmes enceintes, de 
patients atteints de leucémie… Donner prend une heure, mais une 
heure pour sauver des vies ! Ça vaut le coup. Enfin, pour donner,  
il faut prendre un rendez-vous. Ce qui évite les attroupements,  
les embouteillages. Tout est fluide aujourd‘hui.

Avez-vous des besoins particuliers ?
Cela dépend. Nous avons besoin des groupes A et B, à ce jour. 
Mais, parfois, nous avons besoin d’autres groupes. Cela varie.

Comment doit-on procéder ?
Il faut prendre rendez-vous sur dondesang.efs.sante.fr. Ensuite, 
nous aurons plaisir à vous accueillir !



VENDREDI 13 OCTOBRE
THÉÂTRE BRASSENS 20h30

CAFÉ CRIME

14 & 15 OCTOBRE
SALLE DEBOULLE  10h - 18h

30 AUTEURS EN DÉDICACE
JEUX - DÉBATS

CONCERT – ENQUÊTES invitée invitée d’honneurd’honneur
SONJASONJADELZONGLE

DELZONGLEENTRÉE LIBRE

DU

POLAR
5ème ÉDITION

saintlaurentduvar.fr


